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Notr

•	 L’Eglise presbytérienne au Rwanda (EPR)

Forte d’environ 200’000 membres répartis dans 
96 paroisses, l’EPR s’est engagée dans de nom-
breux programmes de santé, d’éducation, de dé-
veloppement et de diaconie. 

Née de la Mission de Bethel, l’Eglise accède à l’in-
dépendance en 1959.  A cette époque, elle ren-
force ses liens avec les Eglises hollandaises et 
suisses notamment. Eglise en croissance, l’EPR 
développe et maintient un grand nombre d’écoles 
primaires et plusieurs écoles secondaires et pro-
fessionnelles jusqu’en 1994, date du conflit inte-
rethnique et du génocide. 

Aujourd’hui, elle s’engage dans sa propre recons-
truction, dans la consolation et la réconciliation 
entre ses membres et communautés, ainsi que 
dans le renforcement et l’accompagnement du 
peuple rwandais.

Responsable DM-échange et mission 
Priscille Girardet-Sokpoh,
secrétaire exécutive pour

pour l’Afrique centrale
 

Après le génocide de 1994, le Rwanda connaît de profondes 
mutations sociales. Si de grandes avancées ont permis à ce 
pays d’Afrique centrale de se développer rapidement, les 
blessures de la guerre et la grande précarité ont bouleversé 
les repères et la sécurité de la sphère familiale. Le nombre 
d’enfants vivant dans la rue est croissant. La politique de 
l’Etat visant l’éducation pour tous a été concrétisée par la 
gratuité de l’enseignement de base. Depuis 2010, la langue 
d’enseignement est passée du français à l’anglais, ce qui 
pose de nombreux problèmes aux écoles. La plupart des 
enseignants ont l’habitude d’enseigner en français, certains 
même ne parlent pas l’anglais. 

Notre partenaire

Le Rwanda en bref 		

		   

Superficie:	 	 26 338 km²
Population:	 	 12 millions

Langues officielles:kinyarwanda, anglais
		  français

Capitale:	 	 Kigali
Régime politique:	 République 

Chef de l’Etat:	 Paul Kagamé

Fête nationale:	 1er juillet

Monnaie nationale:Franc rwandais

Indice dév humain:0.44 (167/177)

Espérance de vie: 	63 ans	

RWANDA
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Avec des éducateurs motivés

Pour rencontrer les enfants, rien ne 
vaut le travail de terrain. Au CPAJ, 
les encadreurs vont dans la rue et 
essaient d’intéresser les enfants au 
CPAJ. L’argument principal utilisé pour 
les convaincre, c’est que la rue n’est 
pas une vie. On leur explique qu’au 
Centre, ils vont trouver de la nourriture 
et pouvoir régler leurs problèmes.» 
Pour Alfred, 14 ans, c’est net. «Ma 
mère était portée sur l’alcool et mon 
père est décédé en prison. J’ai dû ar-
rêter  l’école pour chercher à manger. 
Mais depuis que je suis venu au CPAJ, 
ma vie a changé : je ne prends plus de 
drogue, plus de cigarettes, je ne fais 
plus la bagarre. Et je vais à l’école, je 
suis même le premier de ma classe!»

Le Rwanda se remettre de ses conflits et drames. Si la sécu-
rité intérieure est assurée, la vulnérabilité caractérise les 
conditions de vie de nombreuses familles et particulièrement 
celles des enfants et des jeunes. 

L’Eglise presbytérienne au Rwanda (EPR), partenaire de DM-
échange et mission, a ouvert à Kigali le Centre presbyté-
rien d’amour des jeunes (CPAJ) pour faire face à cette 
problématique. Le CPAJ a commencé ses activités en 1988 
comme centre à ciel ouvert et association sans but lucratif. 
Son but est de réintégrer les enfants des rues par l’école, ou 
plus tard, le travail.

Après avoir voulu fermer les orphelinats et les centre d’ac-
cueil, le Gouvernement rwandais a fait marche arrière. En 
2014, le CPAJ - qui avait décidé de concentrer ses activités 
sur la formation professionnelle - a accueilli et suivi de nom-
breux enfants des rues.  Pour bâtir avec eux un avenir, les 
éducateurs proposent un soutien scolaire ou professionnel 
ainsi qu’un appui psychosocial.

Objectif principales

•	 Faire sortir les enfants et jeunes de la vulnérabilité en 
leur donnant la possibilité d’augmenter leurs capacités 
par une formation scolaire ou professionnelle. A 
l’horizon 2016, l’un des objectifs est que 150 enfants 
soient réinsérés dans leur famille ou en famille 
d’accueil et que 300 jeunes aient reçu une formation 
professionnelle.

Avec DM-échange et mission	

•	 sensibilisation dans les rues et les marchés, sur les 
décharges par les «anciens» enfants de la rue et par un 
encadreur du CPAJ 

•	 réintégration  et suivi des enfants à l’école et dans 
leur famille ou en famille d’accueil 

•	 formation professionnelle en coiffure 

•	 appui psychosocial et moral aux enfants et aux jeunes 
 

Bénéficiaires 

Le CPAJ héberge une cinquantaine d’enfants dès 8 ans et 
les accompagne jusqu’à 21 ans. Il offre un suivi à plus de 
deux cents enfants dans leur famille (d’origine ou d’accueil).

Formation et encadrement pour les 
jeunes au CPAJ

N° 164.7041 	
Budget : Frs. 70’600.-
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Nos envoyés au Rwanda	
Justine Schaller, Jan Bonhôte 
et Fabrice de Joffrey	
	
Assistante technique, la Jurassienne 
Justine Schaller a rejoint l’équipe 
des Auberges de l’Eglise presbyté-
rienne au Rwanda (EPR) en 2015 pour 
une durée de deux ans. Jan Bon-
hôte, civiliste genevois, travaille au 
sein de l’EPR en tant que formateur 
en informatique. Fabrice de Joffrey, 
civiliste vaudois, est employé au CPAJ 
en qualité d’animateur social.


